
 

 

L’Église catholique et la CVR 

(article de réflexion de Mgr Donald Bolen, évêque de Saskatoon) 

 

J’ai grandi sur une ferme en Saskatchewan et quand je racontais l’histoire de mon coin de pays, 

cela commençait avec l’arrivée de mes grands-parents et de mes arrière-grands-parents. L’été 

dernier, j’ai appris que les traces les plus anciennes d’un établissement humain dans la province 

remontent à plus de 8500 ans et qu’elles se trouvent à environ une demi-heure de la ferme 

familiale. Je n’avais aucune idée de la longue histoire des peuples autochtones dans les Prairies.  

 

Pendant les sept dernières années, la Commission de Vérité et Réconciliation nous a obligés à 

revoir la façon étroite et souvent biaisée dont nous avons raconté l’histoire de notre pays, celle de 

sa colonisation par des Européens et les arrivées successives d’immigrants. Après l’audition de 

plus de 6000 témoignages, le processus de la CVR et son Rapport final font état d’une page 

particulièrement douloureuse de notre histoire : les vagues de souffrance qui ont accompagné la 

Loi des Indiens et les pensionnats indiens. 

 

Cette histoire cachée a des répercussions dans le Canada d’aujourd’hui : dans des communautés 

brisées et des familles en difficulté, dans les taux d’incarcération et de suicide de notre 

population autochtone, et dans un racisme systémique qui s’est incrusté dans nos structures 

sociales et nos attitudes. Le processus de la CVR ramène les Canadiennes et les Canadiens à 

l’école, et son Rapport final appelle tout le pays à un profond examen de conscience. 

 

Le processus de la CVR a été un réveil pénible pour de nombreux catholiques, dont l’Église a 

contribué à faire fonctionner 60% des pensionnats indiens. On nous a dit comment les enfants 

étaient souvent enlevés de force à leur famille et emmenés loin des leurs, comment on leur 

interdisait de parler leur langue et comment on les empêchait de s’informer de leur propre culture 

dans un système qui visait expressément à les assimiler. Plusieurs élèves ont été victimes de 

violence physique et affective, et un nombre profondément troublant de jeunes ont été abusés 

sexuellement. Les élèves ont grandi dans un contexte institutionnel où on leur apprenait bien peu 

de choses sur la vie de famille et sur l’art d’être parents. 

 

La CVR voulait avant tout mettre en lumière les blessures et l’aliénation héritées du système des 

pensionnats indiens en donnant aux survivantes et aux survivants l’occasion de raconter leur 

histoire dans le cadre d’audiences non contradictoires. Il était indispensable à la guérison et à la 

réconciliation de créer un espace où puissent se dire ces récits de souffrance, et l’Église 

catholique, avec d’autres Églises chrétiennes, a fortement appuyé le processus de la CVR. 

 

Mais les catholiques, eux, devaient notamment relever le défi de composer avec l’histoire de leur 

engagement dans les pensionnats indiens sans se mettre sur la défensive, et sans non plus 

chercher de boucs émissaires et « jeter aux lions » le nombre important de prêtres, de religieuses, 

de religieux et de laïcs qui ont travaillé auprès des autochtones depuis quatre cents ans. Le fait 

que le système des pensionnats indiens était erroné et profondément déficient, et que plusieurs de 

ceux et celles qui y ont travaillé ont posé des gestes odieux, n’efface pas le fait avéré que 

d’autres y ont servi généreusement, avec abnégation et animés par les meilleures intentions. 

 



 

 

Le Rapport final de la CVR évoque l’événement régional de Victoria, où le supérieur d’une 

communauté religieuse catholique a raconté ce qu’il avait vécu personnellement en travaillant 

dans un pensionnat; le religieux a été interpellé par une élève qui avait été hébergée dans ce 

pensionnat et qui avait une expérience très différente (négative). « Ces deux vérités, 

apparemment irréconciliables, indique le Rapport, sont un rappel brutal qu’il n’y a pas de 

raccourcis faciles sur le chemin de la réconciliation » (vol. 6, p. 11-12). 

 

Quand le juge Murray Sinclair, commissaire de la CVR, a visité Saskatoon en 2014 pour un 

événement intitulé « Dix mille pas vers la guérison », il a parlé de la honte que nombre de 

personnes éprouvent aujourd’hui en songeant à l’héritage des pensionnats indiens. « Vous ne 

devez pas avoir honte, a-t-il dit; vous devez plutôt vous engager à faire quelque chose. La honte 

ne nous mènera à rien; la culpabilité ne nous mènera à rien… Ce qu’il faut, c’est nous engager à 

corriger la situation. » 

 

Le Rapport final de la CVR et ses Appels à l’action ne laissent pas de côté les Églises qui ont été 

impliquées dans les pensionnats indiens. On nous appelle plutôt à l’intégrité, à assumer les 

péchés et les erreurs du passé et à nous engager activement dans le processus de réconciliation 

afin de bâtir un avenir meilleur. Cette approche est louable et il faut la saluer. 

 

Le 29 mars, on a rendu publique la réponse catholique à deux des Appels à l’Action de la CVR : 

le premier invitait les Églises à répudier des concepts utilisés pour justifier la souveraineté 

européenne sur des territoires autochtones et le second à appuyer la Déclaration des Nations 

Unies sur les droits des peuples autochtones. D’autres réponses vont suivre, pas seulement par 

écrit, mais à travers un contact plus profond avec les autochtones, car nous cherchons à resserrer 

les liens entre nous, à cultiver notre solidarité dans la quête de la justice et à faire d’autres pas 

modestes, mais concrets sur le long chemin de la guérison et de la réconciliation au Canada. 

 

Mgr Donald Bolen, évêque catholique romain de Saskatoon, est président de la Commission 

pour la justice et la paix de la Conférence des évêques catholiques du Canada. 

 

 

Lien au communiqué sur le site de la CECC : 

http://www.cccb.ca/site/frc/salle-de-presse/declarations-et-lettres/4446-reponse-catholique-a-

lappel-a-laction-numero-48-de-la-commission-de-verite-et-reconciliation-et-aux-questions-

relatives-a-la-l-doctrine-de-la-decouverte-r  

 

Lien à la Réponse catholique à l’appel à l’action 48 de la CVR sur l’adoption et l’application de 

la Déclaration des Nations Unies sur les droits des peuples autochtones :  

http://www.cccb.ca/site/images/stories/pdf/reponse%20catholique%20cvr%20-

%20appel%20action%2048.pdf  

 

Lien à la réaction catholique sur la « doctrine de la découverte » et la terra nullius : 

http://www.cccb.ca/site/images/stories/pdf/reaction%20catholique%20-

%20doctrine%20de%20la%20decouverte%20et%20tn.pdf 
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